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La fièvre E.T. atteint le 
marché de la bicyclette
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Le Soleil, Jean voltiere»

On peut toujours munir les tout jeunes cyclistes d'un casque de hockey 
pour leur protéger la tête en cas de chute, mais pour les plus âgés, les 
manufacturiers n'ont encore rien inventé de satisfaisant... à l'exception 
de ce casque de nouvelle conception et très léger, mais réservé aux 
coureurs, valant $65.

Guide 1983 des 
jeunes cyclistes

Voici, en quelques li­
gnes. ce que pourrait 
être, d’après Vélo Qué­
bec. le guide 1983 des 
jeunes cyclistes, dont 
le taux de pratique, 
chez les 14 ans et 
moins, est de 80 pour 
100:

• Tant pour les 6 à 
10 ans que pour les 10 
à 14 ans, éviter l’achat 
de bicyclettes 10 vi­
tesses équipées de 
roues de 20 ou 24 pou­
ces de diamètre qui 
exigent des ré­
parations fréquentes.

• Attendre plutôt 
une ou deux années, 
afin d’acheter un vrai 
10 vitesses muni de 
roues de 27 pouces de 
diamètre, dont l’enfant 
se lassera moins vite.

• Ne jamais ache­
ter sous le coup d'une 
impulsion et se rap­
peler que la couleur 
d’un vélo n’a ab­
solument rien à voir 
avec sa qualité.

• Les sceaux de 
qualité de toutes sortes 
que l’on retrouve sur 
les bicyclettes ne sont 
pas nécessairement 
des garanties suf­
fisantes de qualité et 
de sécunté.
• Il en est de même 

pour des étiquettes in­
diquant que le vélo est 
conforme aux normes 
DI 13.1 de l’Association 
canadienne des nor­
mes (ACNOR). ces 
normes n’étant va­
lables que si la bi­
cyclette est assemblée
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conformément aux 
instructions du ma­
nufacturier.

• Tout ceci pour di­
re qu’il vaut mieux 
laisser un spécialiste 
monter le vélo neuf 
que l’on vient d’a­
cheter. plutôt que de le 
faire soi-même et évi­
ter les “monteurs” des 
magasins à grandes 
surfaces qui plus sou­
vent qu'autrement n’y 
connaissent ab­
solument rien, d’après 
Vélo Québec.

• Bien s’assurer,
par ailleurs, que la bi­
cyclette que l’on achè­
te possède les ré­
flecteurs ré­
glementaires, à l’ar­
rière, à l’avant et aux 
pédaliers.

• Le soir, toujours 
circuler avec une bi­
cyclette munie d’une 
lampe dynamo à l’a­
vant, pour bien repérer 
la route devant soi et 
être vu des auto­
mobilistes.

• Un panier mé­
tallique ou un porte- 
bagages est un équi­
pement très pratique, 
car si l’enfant veut 
transporter quelque 
chose, cela lui permet 
d’avoir les deux mains 
libres pour conduire.

• Dans tous les cas, 
utiliser le vélo aux fins 
pour lesquelles il a été 
construit, une bi­
cyclette de randonnée 
n’étant pas conçue 
pour parcourir de lon­
gues distances.

LOCAL 
A LOUER

pour bureaux ou 
autres commerces
1 074.5 pi.ca., situé au 
centre-ville, facile d’ac­
cès, près de la nouvelle 
bibliothèque et des au­
tres centres.

Renseignements
Gilles Garneau
647-3241
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par Jacquos DALLAIRE

Décidément, les manufacturiers ne laissent 
nen au hasard et c’est ainsi que la fièvre E.T. est 
maintenant en tram de révolutionner le marché 
de la bicyclette pour enfants!

Le petit monstre sympathique de Spielberg, 
adulé par à peu près tous les enfants du globe au 
cours de l’hiver, a littéralement consacré ce 
printemps le vélo de modèle BMX. le même type 
de véhicule-jouet que l’on retrouvait évi­
demment dans le film à grand succès

Qu’on se rappelle un peu la scène où le 
fameux BMX joue un rôle déterminant: une 
bande d’enfants tentent d’échapper à la police. 
Parmi les poursuivis, le jeune héros, qui avait pris 
soin de camoufler le petit personnage dans le 
panier accroché à l’avant de sa bicyclette. Au 
moment où on croyait que la police allait mettre 
la main sur les fuyards, voilà qu’ils s’envolent.. 
en BMX’

Bien choisir

Une nouvelle mode est donc née et ce 
printemps on retrouve près de 40 modèles dif­
férents de BMX sur le marché québécois à des 
prix variant entre $100 et $700. Et, comme le 
révèle une étude menée par Vélo Québec, ce sont 
les plus chers qui se vendent le plus!

Le véritable Kawahara. identifié au logo de 
E.T. se vend $300 et, petit détail, le lettrage E.T 
coûte à lui seul une vingtaine de dollars

Le modèle BMX est surtout conçu pour des 
enfants de 6 à 10 ans. Plutôt robuste, il a donc de 
bonnes chances de durer, mais les parents au­
raient avantage, d’après Vélo Québec, à modérer 
les ardeurs de leurs petites stars de cinéma en 
puissance, car idéalement il ne faudrait pas 
débourser moins de $90. ni plus de $130 pour ce 
type de bicyclette.

Les modèles valant $200 et plus sont en effet 
réservés à la compétition, donc tout à fait inutiles 
pour faire le tour du carré ou se rendre à l’école.

Tout BMX qu’il soit, le vélo acheté à prix 
plus raisonnable doit être traité comme toutes les 
autres bicyclettes, c’est-à-dire que l’enfant ne 
doit pas s’en servir comme véhicule tout-terrain 
ou se livrer à toutes sortes d’acrobaties.

La publicité aidant, le BMX est en tram de 
“tasser” tranquillement le 10 vitesses à $100 que 
les parents ont encore trop tendance, d’après 
Vélo Québec, à acheter à leurs enfants, en cédant 
à leurs demandes répétées.

Vélo Québec souligne encore que de nom­
breux accidents surviennent justement par le fait 
que de jeunes cyclistes conduisent des vélos trop 
grands, alors que, règle normale, l’enfant doit 
pouvoir poser les deux pieds à plat sur le sol 
lorsqu’il enfourche le cadre.

Le problème ne se pose pas avec le modèle 
BMX, puisqu’il est muni d’un petit cadre sur des 
roues de 20 pouces de diamètre.

Quant aux marques sur le marché. Uni­
verselle, Leader. Rapide et Raleigh offrent un 
bon rapport qualité-prix, d’après Vélo Québec, 
pour ce modèle.

A proscrire

Le BMX n’est évidemment pas une grande 
trouvaille, puisqu’il est bien plus une mode qu’u­
ne innovation géniale des manufactuners qui.
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:

d’après Vélo Québec, ne font toujours pas preuve 
d’originalité dans la catégone des bicyclettes 
pour enfants.

Mais, tant mieux, semble se dire l’organisme 
dans son numéro de mai qui sera disponible dans 
quelques jours dans les kiosques, si ce modèle 
contribue, smon à la disparition, du moins à la 
baisse de popularité d’autres vélos que l’on re­
trouve encore chez les marchands

Ainsi, Vélo Québec déconseille fortement 
l’achat de bicyclettes de type "Mustang" avec 
guidons surélevés et selle “banane" comme les 
Super Cycle. Blue Angel et Lollipops.

De même faudrait-il ignorer les modèles MX. 
soit ceux équipés de faux réservoirs à essence, 
d’amortisseurs à air ou à ressorts, qui sont

finalement des copies des motocyclettes de sen­
tiers. beaucoup trop lourds et surtout trop chers.

L’achat idéal

En somme, d’après Vélo Québec. la bi­
cyclette idéale pour les enfants de 6 à 10 ans 
possède des roues de 20 pouces oe diamètre, des 
garde-boue, un garde-chaine, une petite selle, un 
guidon droit, des pneus larges et un ensemble de 
réflecteurs réglementaires.

Pour les 10 à 14 ans. Vélo Québec conseille la 
bicyclette ordinaire ou encore les modèles à 3 ou 
6 vitesses équipés d une selle large et d’un guidon 
droit, ceux avec freins à friction sur jantes étant 
réservés aux plus âgés de ce groupe.
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Comme dans le film à grand succès, E.T. échappera à la police, grâce à la ténacité de son jeune 
protecteur monté sur un modèle BMX. Pour les fins de la photo, E.T. est en peluche, mais le petit 
garçon, Daniel Labbé, est bien réel!
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Commodore Vie 20
Ordinateur francophobe

rooert fleury

à l’écoute du 
cnnsommateur

L. Monsset, de Lauzon. achète un or­
dinateur Commodore Vie 20 de Sears, à 
Lévis, mais découvre plusieurs fautes dans la 
traduction française du livret d'instruction 
qui l'accompagne. Heureusement, étant bi­
lingue, elle finit par déceler ces “fautes de 
syntaxe” ainsi que le formule l’ordinateur en 
consultant le feuillet anglais. En avisant 
Sears, elle se fait répondre de façon plutôt 
cavalière qu'on est au courant du problème 
mais qu’il n’est pas question de reprendre le 
livret français tant qu’il ne sera pas écoulé 
complètement. On reste sourd à ses re­
marques pour l’améliorer entre-temps.

LE SOLEIL a communiqué avec la di­
rection du service à la clientèle de Sears, à 
Lévis, qui s’est dite consciente du problème 
mais qu'on étudiait encore la solution qu'on 
devait y apporter Nous avons suggéré l’im­
pression d’un correctif qui s’ajouterait aux 
livrets d’instruction existant, les erreurs

étant du type mécanographique et étant 
vraisemblablement dues à une mauvaise 
transcription des textes avant impression

C’est finalement le directeur du service 
à la clientèle, M. Bertrand Leblond qui a pris 
le dossier en main et nous a assurés que 
toutes les dispositions seraient prises pour 
corriger cette situation tout en déplorant 
que des employés ait fait fi de façon un peu 
cavalière des observations de la cliente.

Notons que ce n'est pas la qualité du 
français qui était en question ici mais la 
promptitude à corriger une situation qui 
laissait clairement entendre aux clients que 
les instructions en français n’avaient que 
peu d’importance, qu’elles n’étaient là que 
pour satisfaire aux obligations de la loi'

Action Soleil
Si voua ètM aui prisa» svac un problem* pu*, 
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Les testaments
Q. — Bravo pour la chronique. Une 

suggestion: pourquoi ne traiteriez-vous 
pas des différentes sortes de testaments 
ainsi que des avantages et des in­
convénients de chaque sorte? Merci 
d’avance.

R. — Une personne peut faire son 
testament suivant l’une des formes pré­
vues par la loi: a) celle olographe; b) 
celle dérivée de la loi d’Angleterre; c) 
celle notariée ou authentique. Les exi­
gences légales de chacune d’elles sont 
déterminées par le code civil et cons­
tituent des conditions essentielles à la 
validité des testaments

a) Testament olographe
C’est le testament qui a été écrit en 

entier, daté et signé de la main du 
testateur. Il ne requiert pas de témoin 
et n.exige pas non plus de forme par­
ticulière. Il est prudent de signer à la fin 
du testament et après chaque renvoi ou 
modification pour éviter toute contes­
tation quant à des dispositions écrites 
après la signature.

Cette forme de testament est la 
façon la plus simple de prévoir la dis­
position des biens au décès. Il peut être 
très bref, et ce. en tout temps et très 
rapidement. Un testament olographe 
peut, en certains cas, être très utile, par 
exemple, en cas d’éloignement, de 
voyage, de volonté exprimée à la der­
nière minute et autres raisons. Il n’y a 
pas de termes spéciaux à utiliser; le 
testateur peut s’exprimer normalement 
mais il est prudent de préciser clai­
rement ses volontés afin qu’elles soient

bien comprises, il arrive fréquemment 
que ce genre de testament comporte 
des clauses contradictoires et des ter­
mes inexacts ou imprécis

Le testament olographe a ce­
pendant les défauts de ses qualités 
Etant plus secret qu’un testament no­
tarié, il pourrait demeurer introuvable à 
votre décès, ou encore, volé, détruit ou 
modifié. Par mesure de prudence, il est 
préférable de le placer dans un coffret 
de sûreté et de prévenir un de vos 
proches de l’existence de ce document

Ce testament doit cependant, à 
votre décès, être vérifié ou homologué 
par la cour supéneure. Cette procédure 
est d’ailleurs essentielle pour tout tes­
tament qui n’est pas fait devant notaire 
et pour permettre, notamment, d’ob­
tenir des copies officielles du testament.

b) Testament sous la forme dérivée de 
la loi d’Angleterre

C’est le testament qui peut être 
daté, rédigé et signé à la main ou 
autrement, soit par le testateur lui- 
même, soit par une autre personne 
suivant les ordres et les instructions du 
testateur, et devant deux témoins pré­
sents en même temps, qui attestent et 
signent immédiatement le testament en 
présence et à la demande du testateur 
et en présence l’un de l’autre. C’est un 
document qui peut même être dac­
tylographié. Cette forme de testament 
est facilement utilisable par des per­
sonnes malades ou souffrant d’une in­
capacité physique.

Le testament fait sous cette forme 
possède à peu près les mêmes avan­
tages et les mêmes inconvénients que le 
testament olographe, sauf qu’il bé­
néficie d’une meilleure publicité en rai­
son de la présence des témoins, pu­
blicité dont certains testateurs pré­
féreraient souvent se passer compte 
tenu de l’indiscrétion trop prononcée de 
certains témoins.

c) Testament notarié
C’est le testament préparé par un

notaire selon vos instructions et reçu 
devant deux notaires ou un notaire et 
deux témoins Les instructions peuvent 
être données de vive voix, ou par écrit 
si vous êtes muet.

Les principaux inconvénients sont 
qu’il faut généralement se déplacer 
pour se rendre au bureau du notaire et 
que l’utilisation de ses services pro­
fessionnels pour la préparation du tes­
tament entraîne quelques frais, de mê­
me que pour ses modifications. Sou­
lignons. toutefois, que les personnes à 
faibles revenus peuvent bénéficier de 
l’aide juridique.

Evidemment, l’un des grands avan­
tages du testament notarié est qu’il est 
difficilement contestable, la forme no­
tariée permettant d’éviter la pré­
paration d’un document au contenu 
douteux et sujet à des multiples in­
terprétations Vos légataires n’auront 
pas à le faire vérifier ou homologuer par 
la cour, car le testament notané fait 
preuve de son contenu si les formalités 
prescrites ont été suivies. Vous éviterez 
ainsi à vos légataires des déboursés 
pour la vérification d’un testament non 
notané.

Enfin, les conseils d’un pro­
fessionnel du droit lors de la pré­
paration et de l’exécution de votre tes­
tament vous seront précieux, no­
tamment, pour bien préciser vos vo­
lontés et pour permettre à vos lé­
gataires de bénéficier d’une pla­
nification successorale adéquate, di­
minuant ainsi les risques de payer trop 
d’impôts à votre décès.

Mme Huguette VIGEP. notaire
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Une collaboration spéciale 
du Club automobile du Quéi c

Indicateurs d’usure des pneus
QUESTION: En re­

mettant mes pneus 
d’été sur ma voiture, je

me demande comment 
savoir si je peux en­
core rouler en toute

• a»®

confiance avec ceux- 
ci, puisque je les pos­
sède depuis déjà deux 
ans. Mais, par contre, 
je ne fais pas beaucoup 
de kilométrage an­
nuellement Merci!

D. Santerre, 
Ma Une

REPONSE: Exa­
minez bien vos pneus 
car la plupart de ceux 
que l’on retrouve sur le 
marché actuellement 
sont munis d’in­
dicateurs d’usure mou­
lés à même la bande de 
roulement Lorsque 
vous constaterez l’ap­
parition de cet in­
dicateur, vous saurez 
qu’il faudrait songer à 
les remplacer car il ne 
vous reste plus que 1 / 
16 de pouce de bande 
de roulement

Manque de 
lubrification

QUESTION: Je pos­
sède une Volvo 81 mo­
dèle DL avec une 
Lrensmission manuelle 
4 vitesses. Depuis quel­
que temps, mon levier 
de changement de vi­
tesse devient de plus 
en plus difficile à opé­
rer. J’aimerais savoir 
quelle pourrait en être 
la cause?

F. Boulanger, 
La Malbaie

REPONSE: Une des 
causes les plusfréquen- 
tes (et ceci est vrai 
non seulement pour 
votre auto aussi pour 
la plupart des voitures 
équipées d’une trans­
mission manuelle) est 
un manque de lu­
brification. En effet, le 
levier de changement 
de vitesse est relié à la 
transmission par une 
tringlene. Cette der­
nière doit être lubrifiée 
régulièrement Mal­
heureusement il s’agit 
là d’un endroit dont on 
néglige souvent l'en­
tretien. Et pourtant, 
une bonne lu­
brification peut ha­
bituellement régler ce 
genre de problème.

Ecrlvez-nous
Les sujets traités 

dans cette chronique 
seront choisie parmi 
les questions sou­
mises par nos tac- 
taurs. Envoyez vos let­
tres à redresse sui­
vant»:
Courriar
da l automobiliste 
LE SOLEIL 
390 est
rus Saint-Vaiker 
Québec. G1K 7j«
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L ’alimentation

Crabe et crevettes, 
fruits de mer méconnus

par Céline MARTIN
du ministère de t’Agnculiure. des 
Pêcheries et de IAlimentation

icotfêeroho*

Des profondeurs froides de 
la mer nous arrivent le crabe et 
les crevettes. Ce sont des pro­
duits délicieux, un peu mal 
connus, car leur capture est plu­
tôt récente.

Leur valeur alimentaire est 
incontestable. Ils nous apportent 
protéines, vitamines et mi­
néraux. Comme le poisson et les 
autres fruits de mer. ils se clas­
sent au premier rang pour leur 
valeur nutritive en plus d’é- 
quilibrer et d'agrémenter nos re­
pas.

Qu’on les appelle crevettes 
de Matane, de Sept-Iles ou du 
golfe, on les nomme: crevettes 
nordiques. On la distingue des 
crevettes importées par son as­
pect, sa taille et son goût

La crevette nordique, la nô­
tre, est une espèce d'eau froide. 
On la pêche dans les eaux bai­
gnant la Côte-Nord, de la Pointe 
aux Anglais jusqu'à la pointe 
ouest de Hie d'Anticosti. La tem­
pérature de l’eau varie entre 3 et 
6 degrés C.

La crevette nordique vit 
dans les fonds vaseux la majeure 
partie de sa vie. A la naissance, 
tous les individus sont mâles. 
Après trois ans, ils deviennent 
tous femelles. Leur vie dépasse 
rarement cinq ou six ans.

C’est en 1965 que commence 
l’exploitation de la crevette au 
Québec. La pêche a démarré de 
façon intensive en 1973 et en 
1982 on comptait quarante-cinq 
crevettiers. La saison de pêche à 
la crevette commence en avril 
pour se terminer en novembre.

Après la capture, les cre­
vettes sont immédiatement cui­
tes ou conservées dans la glace 
pour être ensuite décortiquées 
mécaniquement à l'usine.

Dans le commerce, on la 
trouve fraîche, cuite, congelée 
ou en conserve.

Le crabe des neiges est un 
peu moins connu que la crevette 
puisqu’il n'y a qu’une douzaine 
d'années qu’on le capture de fa­
çon commerciale. Il faut y goû­
ter pour apprécier la finesse de 
sa chair.

Comme la crevette, le crabe 
des neiges nous vient des gran­
des profondeurs où la tem­
pérature de l’eau varie entre 0 et
4.5 degrés C. C’est en Moyenne 
et Basse-Côte-Nord et en Gas- 
pésie qu’il est capturé et ceci, 
entre mai et octobre.

Le crabe, dont le corps est 
formé d’une carapace ovale, a 
cinq paires de pattes. Seuls les 
mâles, dont la carapace atteint
9.5 cm, sont capturés pour la 
consommation. La femelle n’a 
aucune valeur commerciale à 
cause de sa petite taille. Il est 
même interdit de la pêcher.

La délicatesse de la chair de 
crabe se compare favorablement 
à celle du homard et comme ce 
dernier, il doit être vivant au 
moment de la cuisson.

Dans le commerce, on le 
trouve ordinairement congelé ou 
en conserve.

Véritable trésor, le crabe des 
neiges a une saveur délicate et 
exquise. De plus, il s’adapte à 
une foule de préparations. Que 
ce soit en trempette, en tar- 
tmade. en salade, chaud ou froid, 
dans le potage ou le met prin­
cipal. On a même parfois envie 
d’en mettre un peu dans le des­
sert.

Cocktail de fruits 
de mer 
Ingrédients
250 g filet de poisson cuit, en 
cubes
250 g crevettes décortiquées et 
cuites
2 oignons verts hachés 
50 ml jus de citron 
sel et poivre
quelques gouttes de tabasco 
125 ml mayonnaise 
5 ml cari 
laitue

Préparation
Dans un bol. déposer les cu­

bes de poisson, les crevettes, les 
oignons et le jus de citron. Saler, 
poivrer et ajouter le tabasco. Mé­
langer délicatement. Mélanger 
mayonnaise et can. ajouter à la 
première préparation. Dans des 
coupes, déposer des feuilles de 
laitue. Ajouter la préparation. 
Garnir de persil et servir très 
froid.

Soupe au crabe et 
au maïs
ingrédients
30 ml beurre 
1 oignon hache 
375 ml tomate 
1 pincée de thym 
sel et poivre
500 ml bouillon de poulet ou 
fumet de poisson

250 ml mais en grains 
500 g chair de crabe 
30 ml persil 
tabasco

Préparation
Dans une casserole, fondre 

le beurre, sauter l’oignon, ajou­
ter tomate, thym, sel, poivre, 
bouillon de poulet. Couvnr et 
mijoter 10 mm. Ajouter mais, 
crabe. Mijoter encore 5 min. 
Ajouter persil, tabasco et servir.

Coquille de fruits 
de mer 
Ingrédients
500 ml champignons frais 
50 ml beurre
500 ml sauce béchamel no 2 
250 g poisson en cubes 
250 g chair de crabe 
30 ml sherry sec 
50 ml chapelure 
persil

Préparation
Couper les champignons en 

quartier et les sauter au beurre. 
Préparer la sauce béchamelle et 
lorsqu’elle est à ébullition, ajou­
ter les cubes de poisson et cuire 2 
min. Ajouter ensuite le crabe et 
les champignons. Saler et poi­
vrer. Retirer du feu et ajouter le 
sherry. Déposer dans des co­
quilles, sapoudrer de chapelure 
et de noisettes de beurre. Cuire à 
four 180 degrés C pour dorer. 
Décorer de persil et servir.
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Le Soleil. Jocoues Deschènet
Céline servit des carottes en julienne, persillées, pour accompagner 
le crabe en coquille aux fruits de mer à Louisette Morin, de Saint- 
Rédempteur.
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Le Soleil. Jocooe» Oeschéne»

Du crabe en coquille Saint-Jacques, une présentation très sa­
voureuse.

PETITS
DINERS
de
CÉLINE
MARTIN
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Le Soleil. Jacques Oeschénes

Ce cocktail de fruits de mer, avec crevettes bien sûr. fait un succès à 
tout coup comme entrée, comme l’a prouvé Céline

Un plaisir pour 
l’oeil... et le palais

par Robert FLEURY
Un menu préparé à partir de 

crabe des neiges et de crevettes 
du Saint-Laurent, des invités qui 
raffolent des fruits de mer, des 
spécialistes en poisson et une 
Céline Martin à son meilleur, 
voilà tout un repast II faut dire 
aussi que le journaliste et ses 
acolytes soignaient bien leur 
“anorexie”!

Nos invités: Louisette Monn 
et Cécile Baker de Saint-Ré­
dempteur, André Bordeleau, un 
spécialiste en poisson du MA 
PAQ et le Dr Marcel Labrie, res­
ponsable de l’inspection des pois­
sons au même ministère, tous 
des amateurs qui ont apprécié le 
cocktail de crevettes de Céline et 
la tout aussi délicieuse soupe au 
crabe et au maïs comme entrées 
ainsi que la coquille au flétan et 
au crabe (sans parler du carré 
aux pommes, aux raisins et aux 
noix servi avec un confit d’a- 
bricoL..).

Céline a préféré servir une 
soupe de poisson plutôt qu’une 
crème ou qu’une bisque comme 
on hésite souvent à en faire. Elle 
a préparé sa base la veille en 
faisant pocher ses restes de flé­
tan et en ajoutant un peu de 
fumet de poisson (en poudre) 
pour rehausser le tout C’était 
très léger, mais Céline suggère 
de ne pas mettre le mais trop vite 
pour éviter de masquer la saveur 
délicate du crabe.

Marcel et André furent des 
personnes-ressources hors pair. 
Saviez-vous par exemple que le 
crabe était rejeté à la mer jus­
qu’au début des années 1970 
lorsqu’on le capturait par mé- 
garde en pêchant le homard! En 
fait, on le capture dans des cages 
plus petites, des casiers japonais.

en forme de pyramides, et selon 
l’inclinaison de la pente, les cra­
bes de taille adulte y grimpent à 
reculons et basculent à l'in­
térieur, attirés par un appât, un 
hareng généralement. La cre­
vette est pêchée au filet, par 
bancs, et celle de Sept-Iles ou de 
Matane (selon l’endroit d’où l’on 
vient) est bien la plus savoureuse 
même si elle est plus pente que 
celle des Louisianais.

Céline nous fit une dé­
monstration de décorticage en 
tordant la tête d'abord puis en 
remuant la queue du crustacé 
pour libérer les chairs: le Dr La­
brie y ajouta un truc de son cru 
en suggérant de garder la queue 
intacte pour manipuler ensuite la 
crevette, comme elle se prend 
alors mieux pour y faire trem­
pette.

— Du poisson frais, ça ne 
sent pas, rappelle Marcel qui a 
convaincu plus d’un restaurateur 
du Bas-du-Fleuve ou de la Gas- 
pésie de servir du poisson frais 
local là où l’on ne servait que du 
surgelé venu d'ailleurs

Le crabe ne peut évi­
demment être servi frais dans les 
centres éloignés des lieux de pr - 
se contrairement au homard qui 
a une vie terrestre plus longue. 
On le cuit sitôt débarqué et ce 
sont les chairs que l’on met en 
conserve pour fins de consom­
mation. à moins bien sûr que 
vous ne soyez de ces privilégiés 
qui attendent les pêcheurs au 
retour d'une expédition, sur le 
bord de quelque vieux quai. An­
dré explique que le crabe vit en 
eau profonde et “décompresse" 
lorsqu’on le sort de l’eau de sorte 
qu’il meurt beaucoup plus ra 
pidement, et comme le homard 
se vide alors de son contenu.

— On pourrait manger des

oursins aussi, suggère le Dr La­
brie à la ronde: en effet, les 
oursins se vendent "pas cher du 
tout” (Steinberg Lcbourgneuf en 
a annoncé déjà à 35 cents la 
livre); on les pèle comme une 
orange et les côtes se détachent, 
des oeufs crus que l’on déguste à 
la petite cuiller comme du caviar

Les poissons n’ont pas fini 
de nous surprendre par leurs 
moeurs. Ainsi, les crevettes nais­
sent à la fois mâles et femelles et 
s’autofécondent vrai­
semblablement La plupart de­
viennent femelles au cours de 
leur vie adulte mais quelques 
unes resteront mâles toute leur 
vie On cuit les crevettes en mer 
et si vous assistez à l’arrivage 
d'un chalutier à Sept-Iles par 
exemple, on vous les servira tou­
tes fumantes encore au sortir des 
cales. "Et ça se mange comme 
des pinot tes.”

Le Dr Labrie, qui est res 
pensable de la formation des 
trieurs qui feront l’inspection et 
la classification des poissons aux 
usines et débarcadères de pois­
sons lorsque la loi sur les pro­
duits marins sera en vigueur le 
1er avril 1984, est un partisan de 
la qualité et il n’hésite pas à 
affirmer que des lots complets 
seront rejetés s’ils s’avèrent de 
qualité douteuse. Déjà un bon 
pas a été fait en ce sens. Pour les 
consommateurs, il dit regretter 
que nous n’achetions pas da 
vantage de poissons entiers et 
non seulement en filets comme 
ils se prêtent à de maints apprêts, 
les abats, la tête et la queue 
servant à constituer un fumet

"Prenez la morue par exem 
pie. dit-il, tout se mange!” Et la 
langue, et la queue, et les ba­
joues, et la tête. Alouette!

Lt jocRvet D*•€****« Le Soleil. Jocevet Detcf»***»
Il »st facil* d« décorbquw un« cr*v»tt«. en gardant la qu«ue pour la fin. surtout »i on veut fair* tremp«Me. Céline Martin au milieu d* ses Invités: le Dr Marcel Labrie et André Bordeleau de l'inspection des

poissons au MAPAQ. Louisette Morin et Cécile Baker de Saint-Rédempteur.
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DES KILOS EN TROP?
Les statistiques démontrent que des dizaines de milliers de personnes, en 

Amérique du Nord, souffrent, pour diverses raisons, d’embonpoint. Grâce à la 
collaboration d’une éducatrice physique et d’une diététiste, LE SOLEIL offre à ses 
lecteurs une série d’articles sur le sujet espérant apporter un éclairage utile sur 
les causes et les remèdes de ce mal.

Par Loulae Poirier, coor’ 
donnatrlco Klno-Québoc 
au CLSC La Sourco, ot 
Chantal Duchoano, dlé- 
têtlate au cégep de Ll- 
mollou.
(collaboration spéciale)

IL M'Y A 
PAS DE 
DECIME 
MIRACLE

Vous désirez perdre 
quelques kilos? Vous 
n'êtes sûrement pas seu- 
1(e) puisque 50 pour 100 
des adultes québécois 
souffrent de surpoids, 
voire même d'obésité. Ce 
n 'est pas étonnant; nous 
mangeons en moyenne 
deux (2) kilos d'aliments 
par jour soit trois quart 
(%) de tonne par année 
(surtout trop de sucre et 
trop de gras) et que seu­
lement 20 pour 100 d'en­
tre nous font de l'activité 
physique une fois par se­
maine!

Pour remédier à ce problème 
d'embonpoint, on est souvent 
tenté d’essayer des méthodes ra­
pides. des “REGIMES MI­
RACLES". Or. KO à 90 pour 100 
des gens qui suivent de tels ré­
gimes aboutissent à un échec. 
C'est vrai, il n'est pas tellement 
difficile de maigrir, le problème

c'est de RESTER MINCE... Vous 
l'avez sûrement constaté: les ré­
gimes les plus efficaces ne sont 
pas ceux qui font maignr le plus 
rapidement mais... le plus ien 
tement!

La méthode proposée dans 
cette séné de sept (7) articles 
hebdomadaires repose sur une 
approche positive du problème 
d'embonpoint En effet, un ré­
gime alimentaire, seul, peut avoir 
un aspect négatif: ON ATTEND 
EN SE PRIVANT... Cependant, 
jumelé à un programme d’ac­
tivité physique, il devient dou­
blement efficace puisque "ON 
PASSE A L’ACTION", on fait 
quelque chose pour maignr qui, 
en plus, améliore votre condition 
physique, votre bien-être, et.. 
votre apparence! Etes-vous prêt 
(e) à tenter l’expénence avec 
nous?

EST-CE QUE “JE 
DESIRE VRAIMENT 
MAIGRIR"?

C’est la première question 
qu’il faut se poser. Or, on ne peut 
fixer un poids spécifique qui 
convienne à toutes les personnes 
de même taille, même âge, même 
sexe. Le poids qui vous convient 
le mieux est fonction de votre 
ossature propre, de votre mus­
culature, de votre taille. C’est en 
somme, le poids où vous avez 
meilleure mine, où vous êtes en 
meilleure forme. Certaines per­
sonnes paraissent ou se sentent 
mieux quand elles pèsent un peu 
plus que ne le tranchent les sta­
tistiques alors que ce poids ad­
ditionnel provient de muscles

f;

plus fermes, non d'un excédent 
de graisse.

Vous seul(e), en toute ob­
jectivité, devez déterminer si 
vous avez vraiment "BESOIN 
DE MAIGRIR" en laissant de 
côté l’opinion DES AUTRES et 
l’idéal social de MINCEUR. Nous 
vous proposons deux petits tests 
qui peuvent vous aider à prendre 
ou non cette décision.

LE TEST DE LA PINCEE (à 
faire immédiatement)

1— Pincez l’amère de la par­
tie supéneure du bras (peut se 
faire aussi à la taille et à l’ab­
domen).

2— Si vous réussissez à sai­
sir plus d’un pouce de graisse 
entre vos doigts, c’est vrai­
semblablement que vous pré­
sentez un excédent de gras et. en 
définitive, de poids... (ce test 
vaut surtout pour les gens de 
moins de 50 ans).

LE TEST DU MIROIR (à 
faire seul(e) chez soi ce soir)

1— Déshabillez-vous com­
plètement et placez-vous devant 
un grand miroir.

2— Examinez-vous at­
tentivement pendant 4 à 5 mi­
nutes, des pieds à la tête, de tous

Perdre une à deux livres par semaine.

Exercice pour l’abdomen.

Le test de la pincée.

les côtés et., sans détourner le 
regard!

3— Répondez à la question 
suivante: "est-ce que je m’aime 
et m’accepte ainsi ou bien est-ce 
que je désire maigrir, m’a­
méliorer?"

QUEL OBJECTIF 
ME FIXER?

Si après avoir passé ces deux 
tests, vous concluez ceci “j’ai un 
problème de poids et je veux 
faire quelque chose pour le ré­
gler”. il est important que VOUS 
ACCEPTIEZ LA RES­
PONSABILITE ENTIERE DE 
VOTRE POIDS. Personne ne 
peut vous FAIRE MAIGRIR Par 
contre, cette chronique vous en 
donnera les moyens.

Peu importe le poids que 
vous désirez atteindre, nous vous 
suggérons de perdre 1 à 2 livres 
('A à 1 kilo) par semaine. C’est un 
objectif réaliste. Après tout, vous 
n’avez pa^ pris ce poids du jour 
au lendemain. Vous pouvez aussi 
vous fixer un objectif à moyen 
terme comme de perdre d’abord 
de 5 à 10 livres pas plus. Après.. 
on verra.

COMMENCEZ
AUJOURD’HUI

N’attendez pas à demain. 
Commencez tout de suite à 
changer graduellement vos ha­
bitudes alimentaires et d’activité 
physique.

Pour cette semaine, nous 
vous invitons à concentrer vos 
efforts sur les points suivants 
tout en choisissant vous-même

lesquels pourront s'intégrer à 
VOS habitudes de vie:

1— PESEZ-VOUS ET PRE­
NEZ VOS MENSURATIONS à 
quelques endroits stratégiques 
(taille, abdomen, cuisses, etc...) 
Inscrivez ces données sur une 
feuille de papier en y laissant 
l’espace suffisant pour les re­
prendre à chaque semaine. Ecri­
vez aussi votre objectif pour la 
semaine et/ou pour les 7 pro­
chaines semaines.

2— FAITES AU MOINS 3 
FOIS / SEMAINE le premier des 
7 exercices musculaires que nous 
vous donnerons au fil de la 
chronique.

POUR L ABDOMEN:
Couché sur le dos, les pieds 

en appui sur un banc (plus il est 
haut plus c'est facile), fléchir une 
jambe à la fois pendant 30 à 45 
secondes. Reposez-vous et ré­
pétez une deuxième séné. L’e­
xercice est beaucoup plus dif­
ficile si vous fléchissez les 2 jam­
bes ensemble.

3— AUGMENTEZ VOTRE 
DEPENSE D’ENERGIE QUO­
TIDIENNE en prenant l’escalier 
le plus souvent possible dès qu’il 
n’y a que 3 ou 4 étages à monter 
ou descendre. Pour plus de 4 
étages, montez ou descendez les 
4 premiers étages à pied.

La semaine pro­
chaine, nous traite­
rons des principales 
causes de l’embon­
point.

GRAND FESTIVAL DU HOMARD!
Les prix annoncés dans cette page sont va­
lables aux supermarchés mentionnés o- 
contre |usqu a la fermeture samedi prochain 
1 7h Nous nous réservons le droit de limiter 
les quantités Pas de vente aux marchands 
Si un article en réclame venait a manquer en 
rayon demandez un coupon de garantie de 
prix au comptoir d information

H

Centre Lebourgneuf 
Place Ste-Foy

Sauce à 
coquetel 
DESJARDINS „
Pot de 227 ml 1,75S

Jusqu'à 
épuisement 

de la
marchandise

HOMARD VIVANT
25 029

Beurre 
à l’ail
LACTANTIA ^ __
125 gr 0,96$

/kg

i?i t .1 ■ i

/lb
Si la
température 
est de 
notre côté

SUPER-SPECIAL 
Le Grand Camembert - Anco

sur tout dé 989 449
• achat minimal de 50e total avant taxe • i l'exception de$ billets de lotenes et des 

produits dont le pnx de vente fait l'objet d une réglementation gouvernementale

/kg TT /lb
VENEZ LE DEGUSTER SUR PLACE

>
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Le Soleil. Jacques Oescnene«

Selon le président de l'Ordre des dentistes, le Dr Marc Boucher, les personnes âgées négligent leurs soins 
dentaires et il faudra que les intervenants modifient leur approche.

Les gens âgés négligent 
leurs soins dentaires

par Robert FLEURY
Les personnes âgées sont les 

grands oubbés des soins den­
taires. Et ils s’éviteraient beau­
coup de problèmes de santé en 
général si on se préoccupait de 
leur mieux-être dentaire.

"Dans tous les secteurs, no­
tre société s'est peu préoccupée 
jusqu’ici des personnes âgées, 
toute tournée qu’elle était vers 
les jeunes mais nous devons re­
penser notre approche et faciliter 
leur accès aux soins dentaires 
pour améliorer leur qualité de 
vie”, explique le Dr Marc Bou­
cher, de Sainte-Foy, président de 
l’Ordre des dentistes du Québec, 
dans une entrevue au SOLEIL 
clôturant le Mois de la santé 
dentaire.

"En fait, c'est toute notre 
approche de soins même qu'il 
faudrait modifier, former des 
dentistes en conséquence, mo­
difier le contenu des cours pour 
mieux adapter les soins aux per­
sonnes âgées", de dire le Dr Bou­
cher.

Les gens âgés ont des pro­
blèmes dentaires très par­
ticuliers Maladies péndentaires.

dents qui manquent, canes, pro­
thèses mal ajustées, difficultés 
de se rendre chez le dentiste, 
résistance à visiter un dentiste de 
peur de le déranger ou parce 
qu’on croit qu’il ne s'intéresse 
pas à eux parce qu'ils ont déjà 
une prothèse, les soins dentaires 
leur apparaissent souvent inac­
cessibles ou pour les autres alors 
qu’ils en auraient grand besoin 
eux-mémes

Ainsi de nombreux pro­
blèmes de malnutrition ou de 
digestion sont plus ou moins re­
liés à l’état de la dentition. On 
mange moins, des prothèses mal 
ajustées ou une maladie pé 
ridentaire rendent pénibles le tait 
de manger, on se nourrit donc 
insuffisamment, on ne mange 
souvent que des alunents peu 
consistants et cette alimentation 
pauvre a pour effet de désarmer 
le système immunologique de 
l'organisme, favorisant l’ap 
pant ion des bactéries, des canes 
et de maladies dentaires.

“C’est toute l’approche de la 
société qu'il faut modifier, d’ex­
pliquer Marc Boucher; peu de 
maisons de retraite ou de ma­

lades chroniques disposent d’ef­
fectifs ou d'équipements adé­
quats pour s'occuper des pro­
blèmes dentaires de leurs pen­
sionnaires”, dit-iL Les dentistes 
eux-mémes doivent modifier leur 
approche, les DSC et centres 
communautaires se préoccuper 
de cette dimension des soins aux 
personnes âgées.

“Une bonne nygiène buccale 
et une bonne campagne d’in­
formation peuvent jouer un rôle 
déterminant dans l'amélioration 
de la santé dentaire des gens 
âgés, dit-il car il est aussi im­
portant de bien se brosser les 
dents à 70 ans comme à 7 ans.”

Une mastication adéquate 
est le premier pas vers une bonne 
digestion. Or. on constate que le 
tiers seulement des gens qui por­
tent des prothèses ont un ap­
pareil adéquat, d'où des pro­
blèmes d'alimentation et de san­
té.

Les adultes qui sont au­
jourd'hui dans la force de l’âge 
doivent aussi être sensibilisés dès 
maintenant sur l'importance des 
soins dentaires car ils cons­
titueront les retraités de demain

On consomme 10 fois trop de sel
par Robert FLEURY

Les Canadiens en 
général consomment 
de 10 à 20 fois trop de 
sel dans leur ali­
mentation soit l’é­
quivalent de deux cuil­
lerées à thé par jour 
alors que nous n’en 
avons besoin que d’à 
peine un quart de cuil­
lerée à thé.

Selon la conseillère 
en consommation et 
économie familiale, 
Lorraine Labelle, en 
tournée de promotion 
pour NoSalt, un suc­
cédané hyposodique 
de sel de la compagnie 
Mitchum Thayer, des 
études récentes de 
Santé et Bien-être Ca­
nada révèlent qu'il 
faut réduire la 
consommation de sel 
d’autant plus que, de 
l’avis des médecins, la 
surconsommation de 
sel conduit à l’hy­
pertension, à la ré­
tention et même aux 
maladies cardio-vas­
culaires.

“L’habitude du sel 
est très ancrée chez 
tous les âges. Même 
l’enfant tend à saler 
ses alunents avant mê­
me d’y goûter. 
Combien d’entre nous 
salent leur soupe sans 
y goûter, par habitu­
de", de dire Mme La­
belle.

Le sel est dur sur les 
reins des enfants s’ils 
en abusent et les en­
fants en bas âge ne 
sont pas épargnés loin 
de là bien qu’on trouve 
maintenant sur le mar­
ché des aliments pour 
bébés dépourvus de 
sel. "En fait, les fa­
bricants mettaient du 
sel non pas pour plaire 
au bébé mais pour plai­
re à la mère qui ne 
pouvait s’empêcher d'y 
goûter”, dit Lorraine 
Labelle.

Le sel est un agent 
de conservation na­
turel qui est ajouté 
dans tous les aliments 
manufacturés et, par 
conséquent, les
consommateurs n'ont 
pas à craindre de man­
quer de sodium dans 
leur organisme s’ils di­
minuent leur consom­
mation de sel de table 
dans leur alimentation.

C est pourquoi on 
trouve maintenant sur 
le marché des produits

comme NoSalt ou 
d’autres succédanés 
(Nusait en est un au­
tre) qui sont à base de 
chlorure de potassium: 
cela goûte le sel, dans 
une plus faible mesure, 
un peu plus fade, et on 
utilise de tels suc­
cédanés pour “goûter 
salé” si on hésite à car­
rément se passer de sel 
sur des aliments. En 
fait, on doit utiliser 
une dose de moitié 
seulement de chlorure 
de potassium là où les 
recettes alimentaires 
réclament une dose 
complète de sel. Evi­
demment, c’est plus 
cher, beaucoup plus 
cher que le sel extrait 
naturellement de nos 
mines.

“Il y a une dis­
proportion beaucoup 
trop forte de consom­
mation de sodium en 
comparaison avec le 
potassium dans notre 
alimentation", de rap­
peler Mme Labelle. 
qui, bien qu elle prêche 
pour sa paroisse, n'en 
dit pas moins des vé­
rités dignes de La Pa- 
lice: il y a peu de ris­
ques que nous 
consommions trop de 
potassium, car les ali­
ments en contiennent 
naturellement peu, 
alors que le sodium est 
omniprésent et sur­
consommé en abon­
dance.

Ainsi sert-on sou­
vent des croustilles, 
des arachides salées 
avec de la bière ou des 
boissons alcoolisées 
pour en favoriser la 
consommation.

On ignore que le so­
dium se dissimule sou­
vent dans une foule 
d’aliments qu’on ne 
soupçonnerait pas au 
premier abord. Ainsi, 
une tasse de cottage 
crémeux contient-elle 
autant de sodium que 
huit tranches de ba­
con, une boule de cot­
tage (crémeux tou­
jours) autant qu’une 
poignée d’arachides 
salées. Même les com 
flakes que vous man­
gez au déjeuner en 
contiennent 256 mg 
par tasse. D’autres 
comme les cornichons 
dill, le thon en boîte, 
les viandes et char­
cuteries en contien­
nent de fortes pro­

portions également. 
Jusqu’au bicarbonate 
de soude contenu dans 
"la p’tite vache” qui 
renferme beaucoup de 
sodium. Les dîners sur­
gelés en contiennent 
évidemment de bonnes 
doses.

“On croit à tort que 
la diminution de 
consommation de sel 
fera maigrir", de rap­
peler Mme Labelle: en 
fait, c’est une im­
pression fausse car l’é­
limination se fait plus 
rapidement si les reins 
ne sont pas em­
barrassés par le so­

dium mais elle se fera 
quand même s’il y a 
rétention temporaire 
De même est-il exact 
que les grands sportifs 
ou des adeptes d’e­
xercices physiques à 
forte transpiration doi­
vent-ils consommer un 
peu plus de sel que les 
autres pour combattre 
la perte d’eau, la dés­
hydratation, qu’en­
gendre une forte su­
dation, mais ces gens 
sont l’exception.

De même le chlorure 
de potassium est-il 
contre-indiqué aux 
diabétiques, ainsi

qu’on peut le lire sur 
l’étiquette de NoSalt, 
aux personnes souf­
frant de maladies ré­
nales ou cardio-vas­
culaires.

"Les consom­
mateurs devraient 
prendre l’habitude de 
saler moins et d’utiliser 
davantage de fines 
herbes ou du jus de 
citron pour relever la 
saveur de leurs ali­
ments, ce serait bien 
moins dommageable et 
tout aussi savoureux", 
de conclure la conseil­
lère en économie fa­
miliale.

Goûtez 
au plaisir

de lire
LE SOLEIL 
abonnez-vous! 

647-3333

% \

Nous
avons 5

une profusion * 
de

dormeuses 
à diamant qft» 

et - cj
une surabondance 

de
v pendentifs! /

% '

D'oà ce

RABAIS de 25%

l (pour une courte période seulement)

C’est vraiment pour une courte période^ 
(voir les dates ci-dessous).
Comme notre assortiment 

comprend au bas mot des centaines de pièces, 
nous vous prions de venir faire votre choix 

dès maintenant.
Car ce qui restera s’en ira dans un magasin Birks 
, d’une autre ville pour que d’autres 
\ aient aussi la chance de profiter de cette 
\ merveilleuse vente à rabais.

; Tous ces bijoux ont un seul diamant 
serti sur or jaune ou blanc 14 et.

Prix courants: de $200 à $ 12,000
PRIX RÉDUITS:

de ‘150 à ‘9,000
Jusqu’au samedi 21 mai

16. Côte de la rabnque Place Ste-Foy 
Place Pleur de Lys

692-3822

B I R KS
JOAILLIERS

VOUS VOULEZ DES SPECIAUX 
CONSULTEZ

la reMjL’ESCABO!
Structure 

de cabanonRABAIS DE 8 x8. Style:
Normand 

Comprenant 
5 pieces de 

structure
00$

Matériaux de finition 
disponible à bas prix'

Table à 
pique-nique

en epmelte pre-
coupee, très 
robuste, non 
assemblée

n.p.c. 37,99$

Tapis 
gazon vert

6' de largeur. 
Belle qualité, 

durable
n p.C. 4,99$ m e

■ ' sT w
TV-.* - "

.i_ ■ - » . -V il.

Perceuse ou 
tournevis 

lectrique sans fil
avec chargeur 
pour batterie 
Grosseur % 

Coffre et batterie 
inclus

n.p.c. 168,98$

GRATUIT:
Adaptateur pour la convertir en perceuse

RABAIS
20,01

(peut
de l illustration j

Brouette
4 4 pi CU. 

manchon d'acier, 
roue gonflable.

n.p.c. 79,99$

Prix payez et apportez Effectif jusqu’au 31 mai 1983

VILLE VANIER CHARLESBOURG SAINT-ROMUALD
445. bout Pitrre-Bertrand 1200. 80e Rue est 2. rue du Progrès

687-2960 628-0450 839-0621
No* m+wtto** <9# nr»« cov**o« *# rapportent 

au* TOUCHAT OU •TROIS RIVIERES
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notes
par Robart FLCURV

Cessez de polluer 
... et économisez

Une vérification gratuite et un ajustement 
tout aussi gratuit du carburateur de votre auto­
mobile, ça vous dit quelque chose? C’est En­
vironnement Québec et Canada qui vous paient 
la traite du 17 au 27 mai, à Place des Quatre- 
Bourgeois (de 9h à 17h) excepté le dimanche.

Saviez-vous que la plupart des automobilistes 
roulent avec un mélange trop riche en essence et 
gaspillent ainsi bien inutilement, les garagistes 
masquant parfois certains problèmes de cette 
façon. On en profitera pour vérifier l'émission de 
vos gaz d’échappement (non, il n’y aura pas de 
police et vous ne risquez pas de vous faire coller 
un avis de 48 heures). Une excellente initiative 
qui, si vous prenez 15 minutes de votre temps, 
vous permettra peut-être de réduire la pollution 
de l’environnement. Si tout le monde fait ça, on 
n’en respirera que mieux... C’est ouvert le 23, 
Fête de la Reine...

Français... impeccable 
STEINBERG qui avait adopté una attitude plutôt 
cavalière en offrant en vente un téléphone 
électronique dans un français absolument dé­
plorable sans se soucier de sa responsabilité 
comme distributeur dans une promotion au 
cours de l’hiver, vient d'offrir à nouveau cet 
appareil en promotion mais cette fois dans un 
français presque impeccable. Alors bravo, voilà 
qui est beaucoup mieux!

Communications
d’affaires

Bell Canada organise, pour la deuxième an­
née, une Semaine des communications d’affaires 
pour ses abonnés d'affaires, du 16 au 20 rnai. au 
Holiday Inn de Sainte-Foy, de 12h à 19h. L'expo- 
information regroupera plusieurs produits et ser­
vices qu’il s’agisse de haute technologie, d’in­
terurbains. de télé-mformatique.

Incapable d’exécuter 
...des tâches 
ménagères!

Si vous vous souvenez de R2D2 de la Guerre 
des étoiles, sachez que Heatkit, un fabricant 
réputé d'appareils électroniques en pièces dé­
tachées, mettra sur le marché Héro I, un robot 
similaire capable d'avancer, tourner, saisir de 
petits objets, détecter des sons, s’exprimer dans 
un langage naziilard... Programmable, il est doté 
de mémoire. Il se meut à l’aide de piles re­
chargeables. tourne la tête, etc. Bref, il peut 
devenir votre compagnon indispensable comme 
votre chien, ou votre ordinateur, surtout si vous 
lui montrez à aboyer' En effet, il ne sait ni faire la 
vaisselle, ni votre lit ou même passer l’aspirateur. 
Vous voyez, même lui ne veut pas faire ça! Il se 
vendra $2,200 en pièces détachées ou $3,800 tout 
assemblé si jamais vous lui trouvez une utilité!

iSoolco
Boutique des produits
cosmétiques

Shampooing colorant 
Nice’n Easy

c,air£o^^ ,

Æasÿ-
Colo'S*

fr>e ^

m'n

Tous tons.

Rabais de 33V3% SUR NOTRE 
COLLECTION 1983 DE LUNETTES 
DE SOLEIL Riviera
Choisissez parmi notre vaste sélection de 
modèles avec montures en plastique ou en

Prix courants Woolco, 
la paire: $10 à $19

667 à 1267

« u.
8 H ........ RI 1^1Pampers

Couches à jeter 
Pampers

Paquet de 30 
de |our, 24 
super
absorbantes 
ou 22 de nuit

3

IVORY

H
'N

Bar**

Savonnettes Ivory

191savonnettes
de 100 g ■ chac.

Crème à raser 
Gillette

300 ml et 50 ml en
PRIME

chac.

I

ÉCONOMISEZ
— 1 

i

NlcrnEosy

50
à votre prochain achat 

de produits

Nicc’nEosy
à la Boutique des produits 

cosmétiques Woolco la 
plus près de chez vous!

Au dM.in.ni Su» c**MK'i»l'On rte c» coupon 0» w ™ 
cl»#nt au momqnt d* i ach*t cJ« Nice f> Ea*v Ci»»rof 
vou« remboursera SOt piu» ie» f»ei$ d edmirM$!f*f»o« 
normaux Toute autre utilisation de ce coupon conatitue 
un# fraude Le» facture» prouvant > achat .dan* e» 90 
|Our» prérédent») d un# quantité »uft>»anta de produ-t» 
pour (uetifie» tou» »•» '-oupon» de ramt>our»em««t 
doivent être montrés »ur demande Les coupon» seront 
nui» et non avenu» » '*» sont présenté» pouf rembourse 
ment par das agença* counter* ou autre» qu« r*e sont pas 
de» distributeur» attitré» de no» produit» é mom» d y être 
autorisé» spécifiquement par nous Tou» *e» coupon» 
présenté» pour rambouféement deviennent le propriété 
de Cieirot Canada Veieu» marchande ^*08 Pour obtenir 
'e remboursement postez é Oêiro* Canada. C P 3000 
Saint John (Nouveau Brunswick) E PL 4L 3 Un »eu' COu 
pon per article Coupon remboursable seulement eu 
magasm suivant

VW0KV co.rn.tKju..
•MC 4) 1*61 CLAIROL CANADA DIVISION DE BRISTOL MYERS CANADA INC 
DETENTEUR AUTORISE KNOWLTON LAC BROME QUEBEC JOE IVO IBWb'tOPH
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Xy Crest Shampooing Prêt
100 ml 2^ Tous types |T

300 ml " B 3

chac. Êêêêêê chac.

Protection légère 
Carefree
Paquet de 30

l« paquet

Fixatif
Adorn

Tous types 
400 ml

Nettoyant 
Efferdent 

pour dentiers

Paquet de 
84 compri­
més et 12
en PRIME

2

Shampooing, revitalisant 
ou mousse Woolco 

pour le bain
1 litre

49
chac.

Désodorisant antisudorai 
Secret

200 ml en 
aérosol. 75 
ml à bille ou 
60 g en 
bâton

2

Cartouches à 
raser Atra

3Paquet de
le paquet

Chasse- 
M insectes 
OFF

250 q en aerosol

693

Ml AH 1 _.. * •

OFFRE-PRIME!
A rachat de 8 50 ou plus 
de produits Coquillage, 
vous recevrez, en PRIME, 
une crème hydratante 
Coquillage 50 ml

Prix courant Woolco. 
chac.: 10.99

Rabais de 1.50!
T rots ombra* à 

paupières 
de Maybetllne

Choi* de 6 magnifiques 
lemtes pour completer 
votre qarde-foCe
Prix courant Woolco. 

chac. 3.99

NOUVEAU! 
Mascara de Rame Gio 

pour de beaux dis
Contient du centhenol et (tes 
proteines, avec ire brosse 
conçue pour mettre vos c*s 
en valeur

Prix en vigueur jusqu'au 28 mal 1983. Venez tôt pour un meilleur choix!

Achetez Woolco... partez gagnant!
xn
Les galeries de b captai

S4QI. bout d.. Gai#y>.. 
Ou*b*c. Québec

74*0 bout S». Ann* 
Gif*.rt) Qu*b*cm

LES GALERIES STE-flNNE

©
Les Galeries Chagnon

70 e.l cb T’»n*-C*n»e» 
Lévi., Qu*b*c

ROULE7
J mSANS VOUS FAIRE JM

ROULER
Philippe Edmonston B m

guide des nouveaux modèles

•n collaboration 
■vac PA.PJL

V- :::mM

Roulez sans vous faire...
Direct sans complaisance, féroce à foccasion. Philippe Edmonston 
vient de publier aux Editions de l’homme ($11.95) “Roulez sans vous 
faire rouler’’, édition 1983, question de vous éviter de vous faire passer 
un citron. Ses analyses tiennent compte des plaintes reçues à TAPA et 
des améliorations apportées par les manufacturiers. Il évalue de plus, 
cette année, les véhicules en fonction de critères d’économie, de 
sécurité, de fiabilité. Il met en garde les acheteurs potentiels sur les 
pièges à éviter en magasinant comment distinguer l’aubaine de l’at­
trape-nigaud. SI vous n’avez pas lu récemment un Roulez... et que vous 
êtes un acheteur potentiel, ce volume peut s'avérer un atout des plus 
profitables et se lit agréablement

Des légumes en 
conserve sans sel

p«r Robert FLEURY
Les épiciers unis Métro-Ri­

chelieu lanceront à compter de la 
semaine prochaine une nouvelle 
gamme de légumes en conserve 
mais sans sel ajouté, contrai - 
rement à la pratique répandue 
dans l'industrie de la conserve au 
Canada. De marque Del Monte, 
les contenants seront identifiés 
par une bande rouge posée en 
travers sur l’étiquette et portant 
la mention "pas de sel ajouté”.

En introduisant ces conser­
ves sans sel sur le marché qué­
bécois, Métro-Richelieu reprend 
ainsi l’expérience testée sur le 
marché ontarien auparavant par 
Conserveries canadiennes Ltée 
(distributeur de Del Monte). 
Dans ces conserves, chaque por­
tion de 100 g, soit l’équivalent 
d’une demi-tasse, ne contient 
que de 1 à 5 mg de sodium en 
comparaison de 50 à 400 mg dans 
le cas des conserves de légumes 
traditionnels.

“Il est vrai que depuis quel­
ques années, le consommateur 
est attiré de plus en plus par les 
légumes frais qui, eux, ne 
contiennent que très peu de so­
dium". de commenter Elisabeth 
Lalonde-Macloed. chef des re­
lations aux consommateurs du 
groupe Métro-Richelieu, mais 
“les conserves continuent d’oc­
cuper une part importante dans 
le garde-manger et les légumes 
non additionnés de sel aug­
mentent ainsi les choix du 
consommateur soucieux de sa 
santé”.

Les groupes témoins consul­
tés par Métro-Richelieu dans cet­
te opération étaient sensibilisés à 
l’importance de la diminution de 
la consommation de sel dans l'a­
limentation et souhaitaient l’in­

troduction d’une alternative aux 
conserves “salées”.

Selon Mme Lalonde-Ma­
cloed, les petits pois sucrés et le 
mais à grains entiers dégustés 
“au naturel” leur ont semblé plus 
délicats. Par contre, comme ces 
deux légumes sont à forte teneur 
en sucre naturellement, il a fallu 
ajouter un petit peu de sucre en 
plus dans les conserves pour évi­
ter au sucre naturel du légume 
d’être absorbé par le liquide.

Mme Macloed se dit cons­
ciente que malgré l’absence de 
preuves formelles qui relient le 
sel aux maladies artérielles, il est 
établi que les populations qui en 
consomment de fortes quantités 
sont plus sujettes à l’hy­
pertension. Or, au Canada. 9 
pour 100 des Canadiens en sont 
atteints, 20 pour 100 y étant 
prédisposés génétiquement. 
“Plus de six millions de Ca­
nadiens ont donc intérêt à sur­
veiller leur consommation de 
sel", dit-elle

L’absence de sel n'affecte en 
rien les qualités de conservation 
des aliments ainsi mis en conser­
ve, la stérilisation en assurant la 
garde. “C’était uniquement une 
question de goût”, de dire Mme 
Macloed.

Même si les conserves sont 
sans sel ajouté, il ne faut pas 
croire qu’elles sont moins chères 
que les autres, au contraire, elles 
peuvent avoir tendance à se ven­
dre plus cher dans quelques cas 
parce qu’on les livrerait en cais­
ses de 12 au lieu de 24, nous dit- 
on, et le distributeur aurait re­
fusé de maintenir les prix de ces 
conserves au même coût que les 
autres. Il ne faudra donc pas se 
surprendre de payer plus cher... 
pour moins!
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Cm prix Boni en vigueur jusqu'au 24 mal Inclusivement

BOEUF 
HACHÉ 

i MAIGRE
ï (sac «Je 10ib) 

frais

2.95 kg

BOEUF
HACHÉ

MI-MAIGRE
. 1 (sac de 10 ib) 

fra’S

3.06 kg

BIFTECK
BOSTON

(sur longe 
désossée:

5-93 kg

r CUBES
pour

brochette* 
et fondues

1.79 Ib J 2-69 lb 1 3 39 lb I
VARIETE DE FRUITS ET LEGUMES

GILLES
PETITCLERCprocyetaire

FILET
MIGNON

(4 à 5ib 
! en morceaux)

AMENE |
TES AMIS! J

ROSBIF 
DU ROI
sur longe 

désossée)

POULES A 
BOUILLIR

'Utility 
3 - 4 lb

1.52 kg

3.99 ib

8.80 kg

OUVERT 7 JOURS
FILET 

DE SOLE
surgelé

en boi’e de 5 ib

5.71 kg

LONGE 
COURTE 

! T-BONE
(environ

I 12 ^g ou 25 lb) I

4.39 *9.

CAFE ; CUBES
LE CHIEN •ou*

D’OR soeur
moulu à 

votre Cbotx
' BOURGUIGNON

7.25 kg 5.05 kg

2.59 lb 1 1.99 ib ï 3^29 lb 1 2.29 lb \
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La taxe ascenseur monte 
mais ne descend auère!
per Robert FLEURY

Si les automobilistes 
québécois profitent ac­
tuellement d'une guer­
re des prix de l'essen­
ce, ils n’en paient pas 
moins trois cents de 
trop le litre en taxe de 
vente provinciale, la 
taxe de vente de 40 
pour 100 étant calculée

à partir d’un pnx 
moyen de vente de 
55.3 cents le litre d'es­
sence régulière à Mon­
tréal alors que les pnx 
moyens se situent ac­
tuellement à 45.5 cents 
le litre.

Selon un relevé ef­
fectué en début de se­
maine par LE SOLEIL,

la plupart des stations 
et libre-service de la 
région de Québec af­
fichaient des pnx va- 
nant de 44.5 cents le 
litre à 47.7 cents, la 
grande majonté af­
fichant une moyenne 
de 45.5 à 45.9 cents le 
litre d’essence ré­
gulière. C'est la troi­
sième baisse suc­

cessive en autant de 
mois, et tout indique 
que l’année 1983 conti­
nuera ainsi et jusqu'à 
l'été 1984 à voir les 
pnx de l'essence fluc­
tuer avec une va­
riation de 10 cents le 
litre, soit la part prise 
par les raffineurs.

Boulevard Sainte- 
Anne à Beauport, Hen-

La guerre des prix de l’essence 
pourrait prendre fin aujourd’hui

MONTREAL (PC) — Le dernier épisode de la 
guerre de prix de l’essence pourrait prendre fin 
aujourd’hui. Texaco a avisé ses détaillants qu'elle 
haussait d’un coup ses prix de 10 cents, hier, 
pendant que se répandait la rumeur d’une grève 
de l'essence, non confirmée toutefois.

Les concurrents se donnaient le temps de 
réfléchir, hier, avant d'indiquer s’ils em­
boîteraient le pas. Mais lors des deux majorations 
antérieures par Shell et Impénale, le 2 mai 
dernier à 49.9 cents, les autres pétrolières avaient 
suivi avec empressement.

Texaco hausse ses prix parce qu'elle n’ar­
rivait pas à couvrir complètement le coût des 
taxes sur l'essence, a expliqué le directeur des 
services administratifs de Texaco, M. Joseph 
Péladeau.

La compagnie avait aussi mis fin, la veille, à 
la guerre de prix en Ontario parce qu’elle “perdait 
de l’argent sur chaque litre”, a fait savoir un 
porte-parole, M. Bob Cameron. Le prix ontarien 
est passé à 46.2 cents le litre, laissant 4.4 cents 
pour les actionnaires et les investissements.

Plusieurs stations-service donneront 24 heu­
res de répit aux consommateurs avant de re­
hausser leurs prix, a assuré de son côté Vincent 
Della Noce, président de l’Association des ser­
vices de l’automobile.

Il a par ailleurs nié toutes les rumeurs de 
grève de l’essence.

“Je n’a pas donné de mot d’ordre ni convo­
qué de réunion des membres et je n’ai aucune 
intention de le faire. Ce n’est pas le temps de 
jouer avec les nerfs des consommateurs”, a 
affirmé M Della Noce.

Son association regroupe 5.443 stations-ser­
vice au Québec.

A l’Assemblée nationale

Pour sa part, le gouvernement québécois

pourrait modifier sa façon de calculer la taxe sur 
l’essence si les pnx continuent à fluctuer, a 
indiqué, hier, le ministre des Finances, M. Jac­
ques Parizeau.

Lors de la période des questions à l’As­
semblée nationale, M Panzeau a dit que la 
"prudence élémentaire” exigeait de voir 
comment la situation du pnx de l'essence allait 
évoluer au cours des prochaines semaines avant 
de prendre une décision de modifier le système 
actueL

Le problème a été soulevé par le député 
libéral de Vaudreuil-Soulanges, M. Daniel John­
son. Ce dernier croit que la méthode du ministère 
pour fixer le prix de la taxe de 40 pour 100 sur 
l’essence est tellement désuète que la taxe ne 
diminue que plusieurs semaines après une chute 
du prix de l’essence.

Selon le ministre Panzeau, il faut voir si le 
prix de l’essence va se stabiliser ou si les va­
riations vont se poursuivre avant de prendre une 
décision finale.

“Je ne suis pas marié à une formule par­
ticulière”, a-t-il dit.

Actuellement, le prix de la taxe est fixé à 
partir d’un échantillon du prix de l’essence au 
détail. L’échantillon est recueilli pénodiquement 
auprès d'un certain nombre de stations-service.

Frontières

Quant au député libéral de Gatineau, M. 
Michel Gratton, il a relevé la grande différence de 
pnx qui existe entre différents garages de l’Ou- 
taouais.

Il a cité des ventes d'essence à $0,33 le litre à 
Hull et à $0,52 le litre à Maniwaki. à 120 km au 
nord.

M. Gratton a exigé que le ministre proclame 
un prix unique pour toute la région de l’Ou- 
taouais.
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SUPER-SPECIAL
POÊLE

“CUISINIER”
Combustion contrôlée 5 ans de 
garantie éligible à la subvention 

pare-étincelles inclus -
Pris du manufacturier 629 S

399$

TÔLE GAUFREE 
DE QUÉBEC INC.

49, Marie-de-L’Incamation • Québec - Tel. 681-6221
Matériaux de
construction 
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n-Bourassa à Char­
les bourg, 1ère Avenue 
dans Lunoilou ou ave­
nue du Colisée, bou­
levard Hamel à Vamer. 
Père-Lelièvre à Du- 
berger ou Masson à 
Les Saules, Kennedy à 
Lévis, toutes les ar­
tères importantes de la 
région de Québec, jus­
qu'au boulevard Lau- 
ner à Sainte-Foy ou 
Charest à Québec af­
fichaient un prix 
moyen de 45.5 cents le 
litre, plusieurs au­
dacieux affichant mê­
me des prix aussi bas 
que 44.5 cents le litre 
au centre-ville de Qué­
bec. boulevards Hamel 
ou Charest.

Cette situation n’est 
pas exclusive à la ré­
gion de Québec puis­
que dans l’Estne. cette 
semaine encore, les 
prix avoisinaient les 44 
cents. Dans la région 
de Sorel, ils sont même 
descendus il y a quel­
ques semaines jusqu’à 
39 cents. A Montréal, 
le prix oscille autour 
de 50 cents le litre, soit 
cinq cents de moins 
que la base qui sert de 
calcul à la taxe Pa­
rizeau de 40 pour 100.

Déjà en février, la 
taxe avait été baissée 
de 1.5 cent en moyen­
ne à cause de la guerre 
de prix généralisée au

Québec mais le mi­
nistère du Revenu tar­
de à faire de même 
cette fois-ci. Or. les 
pnx n’ont cessé de 
baisser depuis le ra­
justement de cette ta­
xe à 15.8 cents le litre 
pour l’essence ré­
gulière le 25 mars 1983.

Cette taxe est de 
15.8 cents pour le ré­
gulier (55.3 cents aux 
pompes). 16.8 cents 
pour le sans-plomb 
(58.8), 17.2 pour le su­
per sans plomb (60.2) 
et de 14 4 cents pour le 
diesel (50.4) depuis le 
25 mars 1983. Par cont­
re, la taxe sur le pro 
pane utilisé dans les 
véhicules routiers a été 
abaissée de 4.8 cents le 
litre à 11 cents le litre 
actuellement (38.5 
cents) par suite d’une 
décision du ministre 
Jacques Panzeau lors 
du budget de la se­
maine dernière.

En février, durant la 
guerre des pnx gé­
néralisée, les taxes de 
vente de 40 pour 100 
étaient de 13.6 cents 
pour le régulier (47.6 
cents), de 14.6 pour le 
sans-plomb (51.1 
cents), 15 cents pour le 
super sans plomb 
(52.5) et de 13.4 cents 
pour le carburant die­
sel, (46.9 cents), soit 
trois cents de moins en

moyenne, une éco­
nomie de taxe de l’or­
dre de 20 pour 100 par 
rapport aux pnx ac­
tuels.

La taxe ascenseur 
monte... mais ne des­
cend guère! Et pour

cause car elle rapporte 
ainsi au Trésor qué­
bécois une vingtaine 
de millions de dollars 
en plus à tous les mois 
pour des revenus to­
taux de $1.193 milliard 
annuellement. 7.2 mil­
liards de litres d'es­

sence par an à trois 
cents, c'est $216 mil 
lions en plus en fer 
mant les yeux si la 
guerre devait durer 
toute l'année. De quoi 
ravir les comptables du 
ministère des Fi­
nances!

BOUCHERIE
TURMEL

215, Sapinière- 
Dorion ouest

g m 626-8789

TOURNEDOS
(int de 
ronde)

ROSBIF DU ROI
surlonge 
désossée

5,93 kg

ROSBIF FRANÇAIS
3,79 ib 
8,36 Kg

intérieur
de ronde

BOEUF HACHE
mi maigre Sibet 1,39 ib 
plus congeie 3,06 Kg

CUBES POUR
BOtuf 2,59 Ib
BOURGUIGNON 5.71 Kg

CUBES DE BOEUF
IXHir brochette 3,79 ib 
ou tondue 8,36 Kg

FONDUE
CHINOISE 3,69 ib
noix de ronde 8,13 Kg

STEAK T-BONE
3,39 ib 
7,47 kg

STEAK BOSTON
surlonge 
désossée.

J
2,991» 

6,59 kg

BOEUF HACHE
maigre b lt> et plus 2,39 Ib 
lenpagdeilb) 5,27 kg

ROTI DE LARD
désossé, soc. 1,99 a. 
filet ou fesse 4,39 Kg

PIZZA MAISON
garnie 9"

2,00 chacun*

NOS VIANDES POUR CONGELATEUR SONT COUPEES ET EMBALLEES
DERRIERE DE 

BOEUF DI
(environ 160 Ib)

1,69 ib 3,73 kg

LONGE LONGUE 
DI

(environ 60 Ib)

1,99 Ib 4,39 kg
Livraison gratuite avec tout achat de 20$ et plus

LONGE COURTE 
DI

(environ 30 Ib)
2^9ib4^83k^

Vente Foyerama
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Éblouissant!
Ces pièces de service, en 
plaqué argent “Silglass” 
résistant au 
ternissement, feront 
honneur à votre 
hospitalité
Accessoires importés d'Angleterre, 
aux motifs aussi délicats que de la 
dentelle. Profitez donc de ces pnx 
spéciaux pour parer votre table des 
grands jours!

Prix Eaton ch.

—-

41.99
28.99 
12.49

6.49
7.99
9.99

32.99
F rats minimes de manutention pour la livraison des 
commandes de moins de 15 00 Frais de traite­
ment applicables aux commandes de moins de 
100 00 payables sur livraison

f rats de livraison imputables aux commandes li­
vrées en dehors du circuit de livraison Eaton

N B Les personnes de 65 ans et plus sont 
exemptees des frais de manutention et de 
traitement sur presentation d une preuve 
d âge

1 Grand plat d© service

2 Plateau à gâteau

3 Tasse et soucoupe

4 Beurrier coquille

5 Confiturier avec cuiller

6 Plateau à condiments

7 Plat à condiments
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“Avantl”
ensemble de 16 verres

Une idée d’Australie: 
le “Defroster Plus”

Prix Caton 11"1 r*ns Prix Caton 249e9k
8 Pour servir les boissons rafraichis 
santés cet ete. des verres aux lignes 
contemporaines avec une base mas­
sive Verre transparent incolore 
L ensemble comprend 8 verres “Hi- 
bail” de 330 ml et 8 “Old Fashioned 
de 225 ml.

9 Un accessoire de cuisine aux multi­
ples usages pour décongeler les
viandes, egoutter la laitue et les pâtes 
conserver fruits légumes et gâteaux 
L'ensemble comprend un plateau- 
couvercle, un grillage, une passoire et 
un bol-cloche.
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Demain, Eaton voue réserve 
des surprises'
Eh. oui! La vente Surprise Eaton va 
encore vous surprendre Bon mainte­
nant vous savez que c est demain, 
jeudi 19 mal, mais c est tout ce que 
nous vous disons! Venez donc faire 
un tour comme ça, par surprise .. 
Demain seulement!

UN JUSTE PRIX EATON D'UN OCÉAN A L'AUTRE

Caton Place Ste-Foy et aux Galeries 
de la Capitale Frayons 252 et 254 
Venez ou téléphonez 653-9311

S&la'don jeu cka^

EATON
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B-8 consommation
Du 21 au 28 mai

On fête l’architecture à Québec
par Vlannay 
DUCHESNE

C’est demain midi 
que le premier ministre 
René Lévesque pro­
clamera la période du 
21 au 28 mai Semaine 
nationale de l'ar­
chitecture au Québec 
Ce sera en même 
temps le coup d’envoi 
de l’Archifête, cette fê­
te de l’architecture mi­
se de l’avant pour la 
première fois par l’Or­
dre des architectes du 
Québec.

L'Archifête, comme 
le précise le président 
de l’ordre, M. Hubert 
Chamberland, se veut 
une ouverture vers 
une concertation col­
lective en matière d’ar­
chitecture. Un public 
bien averti sur la chose 
architecturale, dit-il, 
devient un col­
laborateur de premier 
rang dans le choix des 
pnorités devant gou­
verner la qualité de vie 
de notre cadre bâti. 
L’Archifête vise donc à 
mieux informer le pu­
blic sur l’architecture 
et à amorcer la dé­
mystification du pro­
cessus d’élaboration de 
la construction d’un 
bâtiment, à provoquer 
le dialogue avec le pu­
blic et à entamer la

conversation entre 
architectes.

A Québec, les ac­
tivités du 21 au 28 mai 
seront surtout re­
groupées au Manège 
militaire de la Grande- 
Allée. Ce sera le ren­
dez-vous quotidien 
pour participer aux cli­
niques, visiter des 
kiosques d’informa­
tion, voir des ex­
positions et regarder 
des jeunes construire 
leur propre ville ima­
ginée.

Demain, l’Ordre des 
architectes du Québec 
remettra officiellement 
au gouvernement un 
mémoire sur l’ar­
chitecture. Ce do­
cument vise non pas à 
cristalliser une orien­
tation sur l’ar­
chitecture québécoise, 
mais bien plus d'a­
morcer des échanges 
sur l’architecture pour 
en arriver à un consen­
sus (public et archi­
tectes) sur la qualité 
de notre cadre bâti.
Des débats publics

Les citoyens auront 
l’occasion, au cours de 
l’Archifête, de se for­
ger une idée de leur 
désir en ce sens. En 
effet, en plus des évé­
nements visuels
comme les expositions,

Immeubles 
à visiter

L’opération portes ouvertes de l’Archifête 
invite les Québécois à se transformer en tounstes 
dans leur propre ville en se rendant visiter, 
samedi et dimanche, entre lOh et 17h, des bâ­
timents qui généralement sont peu ou pas ac­
cessibles au grand public. Sur place il y aura 
toujours une personne compétente pour fournir 
les informations pertinentes afin que la visite soit 
profitable. Voici la liste de ces immeubles:

HAtel-Dieu de Québec: 32 Charlevoix; fermé 
dimanche matin.

Les Ursulines: 2 rue Donnacona; entrée par 
le musée.

Redoute Dauphine: au parc de l’Artillerie, 
rue McMahon.

Chapelle des Franciscaines: 388 Grande-Al­
lée.

Chapelle des Soeurs Grises: 945 Saint-Oli­
vier; (Soeurs de la Chanté).

Chapelle du Bon-Pasteur 10X0 de la Che- 
vrotière.

Ecole technique (CLSC): 310 boul. Langelier
Maison Cirice-Têtu: 25 rue Sainte-Ge­

neviève.
Entrepôts BoswelL 175 rue Saint-Paul.
Eglise Chalmers: rue Sainte-Ursule, voisin

du 76.
Chapelle du sanctuaire des MSC: 71 rue

Sainte-Ursule.
Chapelle des Jésuites: 1618 Dauphine, coin 

Monastère
Complexe G: dernier étage, au 1039 de la 

Chevrotière.
Hôpital Général 260 Langelier, entrée par le

Monastère.
Eglise Saint-Sauveur 215 des Oblats; s’a­

dresser au presbytère en dehors des offices.
Palais de justice: 12 rue Saint-Louis.
Centre expérimental d'art et de culture: 65,

Saint-Vallier est.
Voûtes du Palais: angle Saint-Vallier et

Saint-Nicolas
Chapelle du couvent des Franciscaines: rue

de l’Alveme.
Edifice Price: 65 rue Sainte-Anne; hall d’en­

trée seulement.
Petit séminaire: 1 côte de la Fabrique; de 14h

à 17h seulement.
Ancien archevêché anglican: 69 rue d’Au- 

teuil (maintenant Auberge de jeunesse in­
ternationale).

Eglise N.-D.-de-Jacques-Cartier. 150, Saint- 
Joseph est; s'adresser au presbytère en dehors 
des heures d’offices

Eglise St Andrew’s: 106 rue Sainte-Anne.
Archevêché: 2 rue Port-Dauphin.
Théâtre du Petit-Champlain: rue Petit- 

Champlain dimanche seulement.

Bouton d'or viole la 
loi des coopératives

Les Comptoirs Bouton d’or Inc., une en­
treprise spécialisée dans la vente de biens de 
consommation courante par catalogue, grâce à 
un réseau de distributeurs, devra cesser d’utiliser 
le terme “coopérative" dans sa présentation.

Bouton d’or, lancé officiellement à la fin 
d’avril dernier à Montréal, s’affiche en effet 
comme "Coopérative à but lucratif, bien qu’é­
tant incorporé uniquement en vertu de la loi des 
compagnies.

Le contentieux du service des coopératives 
du ministère des Finances, des Institutions fi­
nancières et Coopératives du Québec vient de 
donner un avis selon lequel l’utilisation du terme 
coopérative par Bouton d’or constitue une vio­
lation de la loi des coopératives.

Signification de cet avis a été faite à Me Luc 
Sigoutn, président des Comptoirs Bouton d’or 
Inc., qui devra faire la preuve qu’il s'y conforme 
d’ici au 31 mai prochain, sans quoi dès amendes 
pourraient s’ensuivre.

"Personne d’autre qu’une coopérative ne 
peut employer le mot coopérative, en rapport 
avec ses opérations”, a expliqué un porte-parole 
du service des coopératives.

Bouton d'or ne pourrait être incorporer 
comme coopérative éventuellement, parce que, 
en vertu des dispositions de l'article 81 de la loi 
des coopératives, des membres (distributeurs) ne 
peuvent acheter des produits de leur entreprise, 
pour les revendre ensuite avec profit, ce qui n’est 
pas le principe de fonctionnement d'une coo­
pérative.

les projections de films 
et les visites de lieux à 
l’architecture "recon­
nue", ils pourront par 
ticiper à des colloques.

Mentionnons, à ce 
sujet, la conférence 
qui aura beu mercredi, 
le 25 mai. â 20h, à l’au­
ditorium du complexe 
G. L’architecte itaben 
Giorgio Grassi, de ré­
putation in­
ternationale et col­
laborateur du réputé 
architecte Aldo Rossi, 
expbquera ses projets 
et ses réalisations. Une

excellente occasion de 
se familiariser avec 
une école de pensée 
qui fait sa marque en 
Italie et fait tourner les 
yeux du monde; d’au­
tant plus que c'est ou­
vert à tous et gratuit.

Samedi, le 28 mai, à 
lOh, ce sera un col­
loque au Musée du 
Québec qui attirera les 
Québécois. En tout cas, 
pour l'un des 
organisateurs, l’ar­
chitecte Mario Lafond, 
c’est un événement 
dont devrait profiter

principalement les en­
seignants soucieux 
d’éveiller leurs élèves à 
leur mibeu archi­
tectural puisque le thè­
me est: les mots et la 
matière sur la di­
dactique de (’en­
vironnement bâtu 
C’est en somme une 
initiation à la di­
dactique de l’in­
tervention de l’homme 
sur son mibeu.

Dès lundi, et jusqu’à 
samedi le 28 mai, le 
Manège militaire de­

viendra un véritable 
centre de l’architectu­
re. Tous pourront s’y 
informer et consulter 
sur place des spé­
cialistes qui ne de­
manderont pas mieux 
que de répondre à 
leurs questions en ma­
tière d’architecture et 
d’économie d’énergie. 
Une cbnique d’ar­
chitecture quotidienne 
aura pour but jus­
tement d'aider les gens 
à planifier la réa- 
bsation d’un projet On 
suggère, pour cette ac­

tivité, de prendre un 
rendez-vous en ap­
pelant à 525-7843, en 
après-midi.

On s’attend aussi à 
ce que deux évé­
nements attirent l’at­
tention des Québécois: 
l’opération "portes ou­
vertes” samedi et di­
manche prochains et le 
rallye architectural de 
dimanche. Dans le pre­
mier cas il s’agit d’ur.c 
trentaine d’immeubles 
que l’on pourra visiter 
durant ces deux jours 
alors que normalement

ils ne sont pas ou peu 
accessibles au pubbc. 
La liste de ces endroits 
est fournie dans cette 
même page.

Le rallye, lui, se veut 
une compétition ac­
cessible à tous pour 
faire observer l’ar­
chitecture. Le départ 
aura beu au parc de 
l’hôtel de ville à lûh, 
dimanche. Chacun des 
participants aura un 
programme avec ex- 
pkcations et ques­
tionnaire à rempbr 
tout au long du par­

cours dans le Vieux- 
Québec. Le tout pren­
dra fin au Manège mi- 
btaire à 14h et il y aura 
remise de prix en ar­
gent pour les vain­
queurs.

Finalement, rap­
pelons que lundi, 
congé féné, ce sera la 
grande fête populaire 
au manège à compter 
de 14h. Pour toute in­
formation sup­
plémentaire, on peut 
téléphoner au comité 
responsable de l’or­
ganisation à 692-1984.
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DEMAIN
JEUDI,

DANS TOUS LES 
MAGASINS EATON

À surveiller 
de près! 

Soleil en jeu”
Un rallye fructueux à travers tout le 

magasin! Soyez attentif, trouvez 
nos aubaines et surtout, dépê­

chez-vous vous ne serez 
pas les seuls à suivre la

Pour le chalet, pour la maison, pou. 
votre garde-robe estivale, choisis­
sez notre cahier de 32 pages 

Soleil en jeu ”. Profitez des 
offres avantageuses qu’il 
vous propose!

10% à 20% 
de rabais!

Articles choisis de notre 
stock courant

de rabais!
Aubaines éléphantesques'

de rabais!
sur une sélection de 

marchandises à solder

Une foule de surprises 
vous attend!
Certains articles déjà mis en 
solde auront été de nouveau 
réduits de 10% demain à notre 
vente Surprise

Reperez les 
ballons rouges
A tous les etages les ballons 
rouges survoleront les bas prix 
Ayez l'oeil bien ouvert, ces 
indicateurs vous réservent des 
aubaines hors pair
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Achats en personne seulement. Vente Surprise Eaton. Jeudi 19 mai seulement.
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